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À la mémoire d’Henri Marrou
qui en 1943 fut l’un des premiers à contribuer
au renouveau des études grégoriennes.


Introduction

Une « petite Vie » d’un saint appelé Grégoire le « Grand », quel paradoxe ! Mais quelle chance de pouvoir présenter à un public assez large un homme exceptionnel dont l’action et la pensée ont en grande partie construit l’Église, celui qu’on a même appelé le « quatrième Père de l’Église ».

Et pourtant Grégoire a été longtemps ignoré car il vivait dans ces âges que l’on considérait comme « obscurs ». Depuis 476, il n’y a plus d’Empire d’Occident mais des royaumes barbares, alors qu’en Orient, la culture by zan tine est brillante. Les historiens allemands du XIXe siècle tenaient Grégoire pour responsable de la baisse du niveau culturel de l’Occident. Adolf von Harnack lisant les Dialogues parle de « Vulgarkatholizismus » et Th. Mommsen écrit que Grégoire était « tout juste un petit grand homme ». Lorsque Paul Claudel, après son séjour à Ligugé, lit et relit les Moralia, comme en témoigne son Journal de 1904 et 1905, qui se souciait de Grégoire dans le monde savant ? Sans doute Rome célébra le treizième centenaire de sa mort en 1904 mais surtout pour magnifier le chant « grégorien » qui, nous le dirons, ne doit rien à Grégoire le Grand. Le livre de F. H. Dudden passa inaperçu. En 1925, la plume échappa des mains de Mgr Duchesne lorsque dans son Église au Ve siècle, il commença un chapitre sur Grégoire le Grand. Trois ans après, Mgr Batiffol écrivit un petit livre qui devint un classique.

En 1943, dans un article de la Vie spirituelle, Henri Marrou avait réagi contre le mépris dont Grégoire était l’objet et avait montré tout l’intérêt de son immense œuvre. Pour lui Grégoire est un maître de la vie spirituelle, un théologien de la vie mystique, un des plus grands auteurs de la spiritualité chrétienne. C’est bien ainsi que, par la suite, le voient les bénédictins, Jean Leclercq et Robert Gillet. Par la suite les travaux vont se succéder. En 1977, Claude Dagens soutient une thèse sur Saint Grégoire le Grand. En 1982, un colloque est organisé à Chantilly et huit ans après un autre colloque a lieu à Rome. Cette fois l’élan est donné et les études sur Grégoire le Grand vont se multiplier ainsi que les éditions scientifiques de son œuvre.

Parmi les œuvres éditées et traduites au Cerf dans la collection Sources Chrétiennes, citons les Morales sur Job, Livres I-II (n° 32 bis), Livres XIXIV (n° 212), Livres XV-XVI (n° 221), Livres XXVIII-XXIX (n° 476), les Dialogues (nos 251, 260 et 265), les Homélies sur Ézéchiel (nos 327 et 360), le Commentaire sur le Ier Livre des Rois (n° 351, 391, 432, 449, 469) que A. de Vogué attribue à Pierre de Cava, le Commentaire sur le Cantique des Cantiques (n° 314), les Homélies sur l’Évangile, n° 485 et 522. La correspondance de Grégoire, qui comprend 848 lettres – il dut en écrire encore plus –, a été rééditée par D. Norberg dans le Corpus Christianorum, series latina, tome 111, en 1982. Dom Minard avait commencé à traduire les deux premiers tomes pour Sources Chrétiennes nos 370 et 371 (1991) mais il n’a pu donner suite. On trouvera sa traduction d’autres lettres dans le Bulletin Lettre de Ligugé, 166 (1974) et 221 (1983).

On ne peut citer tous les ouvrages sur Grégoire le Grand. Il faut renvoyer à la bibliographie établie par R. Godding : Bibliografia di Gregorio Magno, 1890-1989, complementi I, des Opere di Gregorio Magno, Rome, 1990. Cette bibliographie compte 2 608 titres. R. Godding l’a complétée dans « Grégoire le Grand à travers quelques ouvrages récents », dans Analecta Bollandiana, 1992, p. 142-157.

En dehors de l’ouvrage de Mgr Batiffol, Saint Grégoire le Grand, Paris, 1928, citons un bon chapitre de R. Aigrain dans Histoire de l’Église, éd. Fliche et Martin, t. 5, Paris, 1947, p. 17-68.

Charles Chazottes a consacré sa thèse de doctorat en 1955 à Lyon à Sacerdoce et ministère pastoral d’après la correspondance de saint Grégoire le Grand (590-604). Elle n’existe malheureusement qu’en exemplaire dactylographié. Mais l’auteur a publié un petit livre Grégoire le Grand, aux Éditions Ouvrières, Paris, 1958. En 1977 est paru, de Claude Dagens, Saint Grégoire le Grand, culture et expérience chrétiennes, Éditions Augustiniennes, Paris, 1977. En langue anglaise, il faut signaler J. N. Peterson, The Dialogues of Gregory the Great in their late antique cultural background, Toronto, 1984 et William D. MacCready, Signs of sanctity miracles in the thought of Gregory the Great, Toronto, 1989. Citons, en italien, Vera Paronetto, Gregorio Magno, un maestro aile origini cristiane d’Europa, Rome, 1985.

Il faut évidemment consulter les articles « Grégoire » dus à R. Gillet dans le Dictionnaire de Spiritualité, tome 6, Paris, 1967, col. 872-910 et dans le Dictionnaire d’Histoire et de Géographie ec clé siastiques, Paris, 1986, tome 21, col. 1387-1420 ; et en allemand R. A. Markus, « Gregor I » dans Theologische Realenzyklopadie XIV (1985), c. 135-145.

Le colloque de Chantilly, Grégoire le Grand, a été publié par le Centre national de la Recherche scientifique en 1987, sous la direction de Jacques Fontaine, Robert Gillet et Stan Pellistrandi ; celui de Rome, Gregorio Magno e il suo tempo, a été publié dans Studia Ephemeridis « Augustinianum », n° 34, Rome, 1991, 2 vol.

En 2007 paraît dans la collection du Cerf le livre de Sofia Boesch, Grégoire le Grand. Aux origines du Moyen Âge, traduit de l’italien par Jacqueline Martin-Bagnaudez et Noël Lucas, préface du Pr. Pierre Riché, 230 pages, avec une bibliographie de 16 pages.
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